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datant à la fois de 1870, de la Première et de la Seconde Guerre mondiale. Les Alsaciens 
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ditionalistes de ses habitants, l’Alsace rurale est conservatrice et jalouse de ses coutumes. 

le peuple français d’analyser avec sérénité et discernement les problèmes propres à ces 
1.

-

patchwork de possessions territoriales, sans 

1. J. Rohr, La Lorraine mosellane : 1918-1946 : Nord-Est mosellan, notes et documents.
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FIG. 1. – Drapeau et blasons alsaciens (blasons © SanchoPanzaXXI).  
Voir aussi H. Gaidoz et P. Sébillot, Blason populaire de la France.
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alsacienne était une importation allemande, imposée aux Alsaciens en 1870. Divers recen-

er 

Nord de l’Alsace.
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des Alsaciens utilisent l’alsacien de façon prédominante ou exclusive, au moins dans leur 
vie privée.

FIG. 2. – Distribution des principales langues allemandes (Deutsch) et leurs frontières linguistiques,  
encore valides aujourd’hui. Les localités d’origine de mes grands-parents paternels Emch/Emig et Sturm  

et maternels Wohlhüter et Schürch avec les dates de leurs immigrations en Alsace (© C. C. Emig).
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4. P. Lévy, Histoire linguistique d’Alsace et de Lorraine.
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5

sportives !

6. 
-

phonie imposée à l’Alsace aurait été l’œuvre exclusive de l’occupation et de l’école alle-

 alsacienneries du Col-

Mais notre cœur, vous ne l’aurez jamais ! »

Religions

-
7. Il est impossible de comprendre la formation et le 

-
cujus regio 

ejus religio

Histoire des chrétiens d’Alsace des origines à nos jours.



FIG. 3. – Carte des possessions protestantes en Alsace au début du XVIIIe siècle, d’après K. G. Wolfram et W. Gley 
(dir.), -

; J.-M. Böhler, Une société 
, et A. J. Lemaître,  
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FIG. 4. – Les familles de ma généalogie vivaient toutes sur des terres de princes protestants allemands  
(duché de Wurtemberg, seigneurie de Fleckenstein). Mes ancêtres sont devenus français au cours de la  

Révolution française. Seules trois générations sont nées sous souveraineté française, mais avec l’usage de 
l’alsacien et de l’allemand jusque dans les années soixante. Jusqu’à aujourd’hui, une seule génération  

XVIIe et XVIIIe siècles est une base indispen-

-
-

Politique religieuse française, 1680-1790

-

8.

Ans, l’Alsace a perdu environ la moitié de ses habitants et de nombreuses localités ont 

Édits, Déclarations et Arrêts concernant la religion réformée (1662-1751) ; 
protestantisme alsacien ».
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été partiellement détruites. Dès 1656, l’intendant français Colbert de Croissy et les prin-

casus belli

-
-

dont les destructions sont toujours visibles.

-

Le Comté de Horbourg et la Seigneurie de Riquewihr sous la souveraineté française.
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Concordat

-
-

 

-

-

-

domaines, à commencer par l’éducation familiale. L’habitude, en toutes choses, du libre 

statut scolaire 

XIXe instruction religieuse

-

-

d’État.
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Période 1870-1925

-

 

souche allemande » (deutsche Stammsgemeinschaft
peuple allemand » (Volksgemeinschaft 10

Les habitants majeurs de l’Alsace eurent la possibilité d’opter pour le maintien de la 
er octobre 1872. Si, dans beaucoup 

L’attachement aux terres et aux maisons, à leur culture, au seul travail et à la seule exis-

-
sivement et le Kulturkampf11 12, dans 

étant d’ascendance allemande.
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du Kulturkampf

Reichsland
Au début du XXe

statu quo. 

13

administrative.

dédiés aux soldats morts pour le Reich.

par des articles décrivant, de la façon la plus noire, les Alsaciens soumis aux Allemands et 

Clerc.
Au début du XXe

-

-

de la population durant tout le XXe siècle.

-
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aux Allemands, et à juste titre, la non-application du droit des peuples à disposer d’eux-
-

1919 : la paix

La paix fut amère pour les Alsaciens. Apprendre le français ne fut rien comparé aux vicis-
situdes de l’Administration française, tatillonne et revancharde14. Pire, les Alsaciens 

e

en Alsace. »

– C. Ceux dont les deux parents étaient nés dans un pays allié de la France ou neutre pen-

-

Concordat ni statut scolaire n’ont été remis en cause à ce jour.

.
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-

-
-

-
-

Le Temps 

belle de notre histoire. Avouons-le, ces persécutions ne furent pas toujours inspirées par un 

en justiciers, demandant compte à leurs compatriotes restés dans le pays de la façon dont ils 

-
15. »

Résumé

-

familiale. Le but est de permettre une vision plus réaliste de l’Alsace et de ses habitants et 

-
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